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maux (^1 assiègent l'homme sur la terrée

Les maux qui assiègent l'homme sur la

terre n'ont rien d'incompatible avec l'ex-

istence d'une Providence divine, par ce

que ieS uns tiennent à la nature même
de l'homme, les autres sont la punition

du péché, les autres enfin viennent de l'a-

bus que l'homme fait de sa liberté.

g. S'il y a une Providence, comment se fait-

îlque, si souvent, le crime soit heureux

ici bas, tandis que la vertu est malheu-

reuse ?

C'est que la vie présente n'est qu'un

temps d'épreuves et qu'il y a une auire

vie où le crime sera puni et la vertu ré-

compensée.

10* Comment concilier* l'existence d'une

Providence divine avec l'inégalité des

conditions ?

L'inégalité des conditions résulte néces-

naireitient de l'état de société entre les

hommes, et, par conséquent, ne prouve

rien contre l'existence d'une Providence

dtvîné.

11. N'est-il pas indigne de Dieu de prendre

y: soin des créatures, qui sont infiniment

îles devant lui ?

|1 n'iejït pas plus indigne de Dieu de pren-
?^'

4rc soin des créatures, qu'il n'a été indi-


